
Résumé du message 6 juillet 2025 

Nos finances pour la gloire de Dieu 2 

Si on résume rapidement, on avait vu que le Seigneur avait mis sur mon cœur de parler des finances 
en lien avec le verset 1 Corinthiens 10.31 : Faites tout pour la gloire de Dieu. On avait vu que plus de 
2000 versets parlent de l’argent et des possessions terrestres.  

Maintenant, la question qui demeure : à quoi pourrait bien servir tout cet argent? 
Un grand nombre des versets concernant les finances viennent du livre des Proverbes. 
Les Proverbes ont été écrits par le roi Salomon, l’un des hommes les plus riches de la terre. Il savait de 
quoi il parlait. 
Vous êtes-vous déjà demandé pourquoi Dieu permet à certains de ses enfants de vivre avec plus de 
biens qu’ils n’en ont besoin, et à d’autres de vivre avec moins que le nécessaire? 

Dieu ne veut pas que tout le monde soit millionnaire ou extrêmement riche  
Ce n’est pas pour qu’une personne puisse se reposer sur son argent et dire : 

Jésus mentionne dans Luc 12.15 : Puis il leur dit : Gardez-vous avec soin de toute soif de posséder, car 
la vie d'un homme ne dépend pas de ses biens, même s'il est dans l'abondance. 

Je crois que Dieu bénit afin que nous bénissions en retour. 
Il applique ce principe dès les débuts de la nation d’Israël, dans la promesse faite à Abraham. 

C’est simplement pour illustrer que l’intention de Dieu, c’est de bénir afin que ceux qui ont été bénis 
puissent bénir à leur tour. 
Imagine l’effet d’onde que cela crée : 

Je crois que la Bible nous appelle clairement à la générosité. 
Dans Luc 16.9-10, on lit : Et moi, je vous dis : Faites-vous des amis avec les richesses injustes, afin qu’ils 
vous accueillent dans les habitations éternelles lorsqu’elles viendront à vous manquer. 
Celui qui est fidèle dans les petites choses l’est aussi dans les grandes, et celui qui est malhonnête dans 
les petites choses l’est aussi dans les grandes. 

Ici, il faut comprendre ce que Jésus veut dire par richesses injustes. Il s’agit des richesses terrestres. 

Jésus nous encourage à utiliser les biens de ce monde pour nous faire des amis.  

Ne sous-estime pas l’impact d’un seul dollar entre les mains de Dieu. 

Combien devrais-je donner? 

C’est une excellente question : dois-je donner la dîme — c’est-à-dire 10 % — Plus? Moins? 
La fameuse dîme revient souvent dans les discussions. 
Doit-on encore la pratiquer aujourd’hui? 

 

 



Dîme dans l’Ancien Testament 

C’est une question à laquelle je suis encore ambivalent. Je t’explique pourquoi je ne crois pas que Dieu 
nous oblige encore aujourd’hui à donner la dîme. Tu es peut-être choqué par ce que je viens de dire. 
Reste avec moi, tu vas comprendre.  

C’est quoi la dîme? 

C’est une ordonnance de Dieu envers son peuple qui lui demande de verser un dixième de ses revenus 
ou de sa production à Dieu. Dans le mot « dîme », il y a à la racine le mot dix. Dieu a inscrit dans la loi 
que le peuple devait obligatoirement donner 10 %. Dans Lévitique 27.30, on lit : Toute dîme de la 
terre, soit des récoltes de la terre, soit du fruit des arbres, appartient à l’Éternel; c’est une chose 
consacrée à l’Éternel. C’était inscrit dans la loi, c’était obligatoire.  

Pour les lois cérémonielles, on retrouve tout ce qui concerne les sacrifices, les offrandes, les repas, les 
diètes, ce qui est pur et impur (les animaux ou les femmes pendant leurs règles) et, bien sûr, la dîme. 

Pour ce qui est des lois morales, on parle de ce qui concerne le vol, le meurtre et ce genre de chose.  

Pour les lois civiles, elle assurait « le bien vivre en société », comment traite-t-on les autres, les 
pauvres, les esclaves ou comment gère-t-on les différends (ex. : mon âne casse la jambe de…) 

Le but de la dîme servait à supporter les Lévites qui se consacraient au service de l’Éternel et eux 
donnaient une partie aux prêtres qui servaient dans le temple. Ça servait à supporter les gens dans le 
besoin et à l’entretien du temple.  

On s'entend que les lois civiles concernaient Israël, et que nous avons aujourd’hui notre équivalent 
dans le Code civil. Les lois morales, quant à elles, sont universelles et donc toujours applicables. Mais 
qu’en est-il des lois cérémonielles? Elles ont été accomplies par Jésus et, de ce fait, abolies. 

C’était d’ailleurs une tension au début de l’Église : fallait-il, oui ou non, être circoncis lorsqu’on 
devenait chrétien? C’est un peu le même genre de questionnement. À ma connaissance, personne 
aujourd’hui n’offre de sacrifices d’agneaux ou de pigeons. Personne ne s’abstient de manger du porc 
ou des animaux sans sabots fendus ou qui ne ruminent, du moins, pas pour des raisons religieuses. 

C’est pourquoi je ne crois pas que la dîme soit obligatoire. Peut-être que, pour toi, le 10 % est très 
important, que tu y tiens et que tu es fier(e) de le donner. Et c’est tout à ton honneur. Mais si tu veux 
vraiment respecter ce que la loi prescrivait à l’époque, ce n’est pas 10 %, mais plutôt 23,3 % (10 % 
pour les Lévites, 10 % pour les fêtes, et 10 % tous les trois ans pour les pauvres). 

 

La générosité dans le Nouveau Testament 

En ce qui concerne le don dans le Nouveau Testament, on peut lire dans 2 Corinthiens 9.6-7 : 

Sachez-le, celui qui sème peu moissonnera peu, et celui qui sème abondamment moissonnera 
abondamment. Que chacun donne comme il l’a résolu en son cœur, sans tristesse ni contrainte; car 
Dieu aime celui qui donne avec joie. 



Dieu cherche des personnes qui sont heureuses de donner, qui le font avec joie. Ultimement, Dieu n’a 
pas besoin de mon argent. Tout vient de lui, par lui et pour lui.  

Je te rappelle que Salomon l’homme le plus riche de la terre, à une certaine époque, a écrit dans 
Proverbes 3.9-10 : Honore l'Éternel avec tes biens et avec les premiers de tous tes produits! Alors tes 
greniers seront abondamment remplis et tes cuves déborderont de vin nouveau. 

Ça montre plusieurs choses dans mon attitude et dans mon cœur envers Dieu et ça me permet de lui 
montrer : 

1- Ma gratitude. Je n’ai rien si ce n’est de ta provision à mon égard. 
2- Mon but. Tu es la priorité dans ma vie, je te donne la première partie de mon argent. 
3- Ma foi. Je crois en toi. Je sais que tu gardes tes promesses et que tu prends soin de tous mes 

besoins. 

Paul parle souvent dans ses lettres aux Corinthiens des dons et des collectes pour les pauvres. Paul 
voulait qu’ils soient un modèle de libéralité (générosité). Il voulait que cet aspect s’ajoute à toutes 
leurs belles qualités. Souvent, on n’inclut pas la gestion financière et la gestion des biens dans la vie de 
disciple. La gestion financière est incluse dans la vie de disciple et devrait progresser. Notre générosité 
devrait donc grandir. Dieu peut nous donner le désir et le moyen de grandir dans la générosité.  

2 Corinthiens 9.6-10 : Sachez-le, celui qui sème peu moissonnera peu, et celui qui sème abondamment 
moissonnera abondamment. Que chacun donne comme il l’a résolu en son cœur, sans tristesse ni 
contrainte; car Dieu aime celui qui donne avec joie. Dieu peut vous combler de toutes ses grâces afin 
que vous possédiez toujours à tout point de vue de quoi satisfaire à tous vos besoins et que vous ayez 
encore en abondance pour toute œuvre bonne, comme il est écrit : Il a distribué ses bienfaits, il a 
donné aux pauvres; sa justice subsiste à toujours. 

Je vois vraiment ce verset comme un défi. Sois généreux et laisse Dieu agir de manière puissante. Ne 
rate pas l’occasion de grandir et de voir un Dieu merveilleux à l’œuvre. 

 

Questions de réflexion 
1. As-tu changé certaines choses dans tes finances à la suite du message du 4 mai? Si oui, quoi? 

Sinon, pourquoi? 
2. Comme le dit Luc 16.9-10, utilises-tu les richesses injustes pour te faire des amis dans les 

habitations célestes? Te considères-tu fidèle dans les petites choses? 
3. Combien devrais-tu donner? Que penses-tu de donner 10 %? 
4. Que révèle ta générosité sur ta gratitude, ton but et ta foi? 

 


